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Rapport de jury 

Épreuve orale d’économie 

 

I – Statistiques 
 
Nombre de notes : 44           Moyenne : 10.568                       Médiane : 11                      Écart-type : 3.281 
       

 
                      
 

 
II - Rapport 
 
 
Les épreuves d’oral d’économie sont formatées de la manière suivante : 

Le candidat tire un sujet issu du programme qu’il prépare pendant une demi-heure. 

Il présente ensuite le traitement de la question posée pendant 10 mn environ, le reste de l’épreuve 

consistant à des réponses à des questions posées directement sur la présentation, puis sur le 

programme en général. 

 

Le sujet tiré doit être traité à l’aide d’un plan constitué d’une introduction, de deux parties et d’une 

conclusion (rapide). La normalisation de cette présentation permet au jury de juger le contenu de la 

présentation de manière directe et assure une égalité d’appréciation pour tous les candidats. 

L’introduction doit présenter la problématique suivie par le candidat pour traiter le sujet qu’il a tiré. Le 

candidat peut (doit pour certains sujets portant sur un modèle précis) utiliser une présentation graphique 

pour asseoir son raisonnement à l’aide du tableau. 

 

Les questions posées peuvent être problématisées ou non. Elles peuvent se référer à un point précis 

du programme comme à différents éléments de celui-ci. Ainsi un sujet à dominante microéconomique 

peut donner lieu à des questions complémentaires de nature macroéconomique et vice-versa.  

 

 

 

 

Graphique des notes
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                          Epreuve                                          Nombre de notes                  Moyenne             Médiane                     Ecart type
Interro. sur un sujet d'ordre économique                            44                               10.568                     11                            3.281



Les questions posées cette année ont été très variées. Parmi les sujets abordés, on trouve par 

exemple : 

 

La détermination du taux d’intérêt 

Salaire réel et salaire nominal 

L’arbitrage inflation activité est-il encore d’actualité ? 

Le plein emploi est-il un concept pouvant être observé ? 

Faut-il encore conserver la stabilité des prix comme objectif de politique monétaire ? 

Le rôle des banques commerciales dans la création et la politique monétaires 

Être rationnel(le), est-ce ne jamais se tromper ? 

Dette publique et équivalence ricardienne 

Jusqu’où l’intervention de l’État peut-elle aller ? 

Les contraintes de la politique économique en union monétaire 

Les choix intertemporels de consommation  

Quel est le rôle des débouchés dans la détermination de l’activité économique ? 

Les déséquilibres macroéconomiques externes 

Crise sanitaire et crise économique 

Faut-il gérer les déséquilibres financiers au niveau macroéconomique ? 

Les organismes financiers internationaux face aux crises 

Faut-il lutter contre les externalités ? 

 

Globalement les recommandations des années précédentes ont été suivies. Le jury a noté que de 

nombreux candidates et candidats disposaient de connaissances précises sur l’évolution récente de 

l’analyse économique. De même le traitement des aspects graphiques (présentation et analyse de 

modèles pouvant être utilisés pour traiter la question posée) est en net progrès par rapport aux années 

précédentes. Il reste malgré tout une minorité de candidats dont les connaissances en macroéconomie 

semblent s’arrêter à l’entre-deux guerres et à la publication de la théorie générale de Keynes. Les 

questions posées ont pu donner lieu à des échanges très constructifs qui ont permis de départager les 

meilleur.e.s candidat.e.s. 

 

Au niveau statistique, la moyenne est de 10,5 sur 20. La moitié des candidats (soient 22) a obtenu une 

note supérieure ou égale à 11, ce qui témoigne de la qualité de la sélection effectuée à la suite des 

épreuves écrites. 


